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ELECTIONS LÉGISLATIVES DE NOVEMBRE 1962 49 CIRCONSCRIPTION DE LA SEINE 


# à 


Docteur Henri 


AUX ÉLECTRICES ET ÉLECTEURS 
de la 49° circonscription 
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17.000 voix à M. Peytel, U.N.R., représentant des O U I, c'est-à-dire du pouvoir 
personnel qui porte atteinte à toutes les libertés françaises et à la concep- 
tion même que tous les républicains sincères ont de la Démocratie. 

14.000 voix à M. Foucart, communiste, dans l'ombre duquel se profile l'inquié- 
tante silhouette d'un réprésentant du P.S.U, qui fait 8.000 voix. 
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Un peu plus de 9.000 voix à celui qui, Maire de Charenton, 
Conseiller Général du Canton, est depuis 15 ans le représentant 
des couleurs nationales et dont la reconnaissance à L’MHOMME 
DU 18 JUIN ne s’est jamais démentie, même s’il nous a été 
impossible comme à tant d’autres d’accepter l’évolution de sa 
politique. 

S'il n'y avait que laspect mathématique du problème, la 
solution serait simple et logique : il n’aurait qu’à se RETIRER... 


Pour ouvrir la voix à 


À l'un des deux représentants des partis extrêmes : 
À droite, l'U.NR. | 
A l'extrême gauche, le Communiste ou son supporter ? 


Personnellement, et par souci de la règle traditionnelle de la majorité en démo- 
cratie, je l'eus fait sans amertume. 
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Mais à de multiples sollicitations d'amis qui ont compris qu'entre une 
politique extrémiste des deux camps il devait y avoir place pour un candidat 
représentant, en ces heures désordonnées, la modération, la paix civique, le bon 
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Ainsi seront satisfaites, sur mon nom, les volontés certaines d'un nombre 
considérable de nos concifoyens qui n'entendent pas, qu'ils aient dit « OUI » 
ou « NON » au référendum, étre contraints à choisir entre deux blocs ET QUI, 
ICI COMME AILLEURS, ONT CHOISI LA « LIBERTE ». 


sens, 





Et s'il fallait faire appel aux voix sensées et intelligentes des électeurs 
libres et conscients de l'immédiat avenir français, je l'adresserai à ces 


17.000 ABSTENTIONNISTES 
DU SCRUTIN DU 18 NOVEMBRE 1962 
Ne peut-on pas penser que ces 17.000 voix représentent precisément la 


sagesse et la raison politique, et que c'est. sans doute, faute de les trouver eu 
fond des urnes, qu'ils et elles se sont abstenus… lors du dernier scrutin. | 





C'est à ceux et celles — non aux voix de qauche et d'extrême gauche — 
eussent-elles voté « NON » que j'adress:, en ce moment décisif, un $.0.5S. 

Îl faut, au moins ici, dans cefte circonscription, que le bon sens et la 
sagesse prevalent ef que, sur mon nom. soient respectées, défendues et 


TOUTES LES LIBERTES FRANÇAISES 


Docteur Henri GUÉRIN 
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LES IMPRIMERIES LAMARTINE SA. — 59-61, rue La Fayette. PARIS (#) 
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